
Liturgie du 2e Dimanche après l’Épiphanie 2026 

 
Tous nous avons eu part à sa plénitude, 

nous avons reçu grâce sur grâce.  
Jean 1,16 

Liturgie d’entrée 
 

Jeu d’orgue - Paroles d’accueil 
 

Au nom du Père et du Fils et du Saint-

Esprit.  

Notre secours vient du Seigneur 

 

 Le Seigneur soit avec vous ! 
 

 

Assemblée : Qu’aujourd’hui toute la terre S’égaie au nom du Seigneur ; 
Qu’à Dieu monte sa prière, Par Jésus le Rédempteur.  
 

Qu’aujourd’hui son Evangile En tous lieux soit publié ; Qu’à porter son 
joug facile Tout pécheur soit convié.  
 

Qu’aujourd’hui beaucoup d’esclaves De l’erreur et de la mort 
Soient tirés de leurs entraves Par la grâce du Dieu fort.  
 

Qu’aujourd’hui, remplis de joie, En écoutant son appel, Bien des cœurs 
trouvent la voie Qui va de la terre au ciel.  
 

Qu’aujourd’hui la paix descende, Seigneur, sur tous tes enfants, Et que 
partout l’on entende Leurs hymnes reconnaissants.                      (21/07) 
 

Demande et annonce du pardon 

Dieu d’amour, nous regardons à toi.  
Tu nous donnes le pain de chaque jour  
et tu nous réjouis par ta création,  
mais nous peinons à dire notre reconnaissance.  
Pardonne-nous, Seigneur !  
Tous : Pardonne-nous, Seigneur !  
 

Tu nous fais entendre les cris de la terre  
et tu mets devant nos yeux les souffrances humaines,  
mais nous peinons à exprimer notre compassion.  
Pardonne-nous, Seigneur ! 
Tous : Pardonne-nous, Seigneur !  
 

Tu nous accompagnes sur nos chemins,  
mais devant les soucis quotidiens,  
nous peinons à témoigner notre confiance.  
Pardonne-nous, Seigneur !  
Tous : Pardonne-nous, Seigneur !  
 
Tous : Que Dieu tout-puissant nous fasse miséricorde, qu’il nous 
pardonne nos péchés et nous conduise à la vie éternelle. Amen 

 



Annonce du Pardon  

Dieu notre Père nous a fait miséricorde.  
En Jésus Christ, il vous pardonne votre péché.  
Parole du Seigneur : « Jamais on ne l’a entendu ni appris, 
personne n’a vu un autre dieu que toi agir ainsi  
envers l’homme qui espère en lui. » 
Avec tous ceux qui mettent leur confiance en Dieu, 
chantons ensemble sa gloire.  

 
 
Prière du jour 

Seigneur Dieu,  
ta puissance et ta gloire nous sont apparues  
sur cette terre en ton Fils Jésus Christ.  
Accorde-nous de reconnaître les signes  
qu’il accomplit parmi nous :  
qu’il transforme nos manques  
en plénitude et nos plaintes en chant de louange.  
Par lui, qui vit et qui règne avec toi, Père,  
et le Saint-Esprit, un seul Dieu pour les siècles des siècles. 

  
 
 

 

Liturgie de la Parole 
 

Du livre du prophète Jérémie 

 
Parole du Seigneur qui fut adressée à Jérémie  
à propos de la grande sécheresse : 
Juda est en deuil ; aux portes de ses villes,  
on dépérit, assombri et atterré,  
tandis que monte la clameur de Jérusalem. 
Les puissants envoient les petites gens chercher de l’eau :  
arrivés aux réservoirs, ils n’y trouvent pas d’eau !  
Alors, ils reviennent avec leurs récipients vides ;  
honteux et confus, ils se voilent la tête. 
À cause du sol crevassé, faute de pluie sur la terre,  
les laboureurs, honteux, se voilent la tête. 
Oui, dans la campagne, même la biche  
qui met bas abandonne son petit, faute de verdure. 
Les ânes sauvages se tiennent sur les hauteurs,  
ils aspirent le vent comme des chacals,  
et leurs yeux s’épuisent à chercher une herbe absente. 
Si nos fautes parlent contre nous, agis, Seigneur, 
à cause de ton nom. Oui, nos infidélités se sont multipliées :  
contre toi, nous avons péché. 
Espoir d’Israël, toi qui le sauves au temps de l’angoisse,  
pourquoi serais-tu comme un immigré dans le pays,  
comme un voyageur qui fait un détour pour la nuit ? 
Pourquoi serais-tu comme un homme abasourdi,  
comme un guerrier qui ne peut sauver ?  
Toi, Seigneur, tu es au milieu de nous,  
ton nom est invoqué sur nous ; ne nous délaisse pas ! 

(14,1-9) 

 



Assemblée :  

 
 

De la 1ère lettre de l’apôtre Paul aux Corinthiens  
 

Frères, quand je suis venu chez vous, 
je ne suis pas venu vous annoncer le mystère de Dieu  
avec le prestige du langage ou de la sagesse. 
Parmi vous, je n’ai rien voulu connaître d’autre  
que Jésus Christ, ce Messie crucifié. 
Et c’est dans la faiblesse, craintif et tout tremblant, 
que je me suis présenté à vous. 
Mon langage, ma proclamation de l’Évangile,  
n’avaient rien d’un langage de sagesse qui veut convaincre ;  
mais c’est l’Esprit et sa puissance qui se manifestaient, 
pour que votre foi repose,  
non pas sur la sagesse des hommes,  
mais sur la puissance de Dieu. 
Pourtant, c’est bien de sagesse  
que nous parlons devant ceux qui sont adultes dans la foi,  
mais ce n’est pas la sagesse de ce monde,  
la sagesse de ceux qui dirigent ce monde  
et qui vont à leur destruction. 
Au contraire, ce dont nous parlons, 
c’est de la sagesse du mystère de Dieu,  
sagesse tenue cachée, 
établie par lui dès avant les siècles, pour nous donner la gloire. 
Aucun de ceux qui dirigent ce monde ne l’a connue,  

car, s’ils l’avaient connue, 
ils n’auraient jamais crucifié le Seigneur de gloire. 
Mais ce que nous proclamons, c’est, comme dit l’Écriture :  
ce que l’œil n’a pas vu, ce que l’oreille n’a pas entendu,  
ce qui n’est pas venu à l’esprit de l’homme,  
ce que Dieu a préparé pour ceux dont il est aimé. 
Et c’est à nous que Dieu, par l’Esprit, en a fait la révélation.  
Car l’Esprit scrute le fond de toutes choses,  
même les profondeurs de Dieu. (2,1-10) 
 

Alléluia,  
tous nous avons eu part à sa plénitude, 

nous avons reçu grâce sur grâce.  
Alléluia ! 
Jean 1,16 

 

 
Bonne nouvelle de Jésus Christ selon saint Jean 

 
Le troisième jour, il y eut un mariage à Cana de Galilée.  
La mère de Jésus était là. 
Jésus aussi avait été invité au mariage avec ses disciples. 
Or, on manqua de vin.  
La mère de Jésus lui dit : « Ils n’ont pas de vin. » 
Jésus lui répond : « Femme, que me veux-tu ?  
Mon heure n’est pas encore venue. » 
Sa mère dit à ceux qui servaient :  
« Tout ce qu’il vous dira, faites-le. » 
Or, il y avait là six jarres de pierre pour les purifications rituelles 
des Juifs ; chacune contenait deux à trois mesures,  



(c’est-à-dire environ cent litres). 
Jésus dit à ceux qui servaient :  
« Remplissez d’eau les jarres. »  
Et ils les remplirent jusqu’au bord. 
Il leur dit : « Maintenant, puisez,  
et portez-en au maître du repas. »  
Ils lui en portèrent.  
Et celui-ci goûta l’eau changée en vin.  
Il ne savait pas d’où venait ce vin,  
mais ceux qui servaient le savaient bien,  
eux qui avaient puisé l’eau.  
Alors le maître du repas appelle le marié 
et lui dit : « Tout le monde sert le bon vin en premier  
et, lorsque les gens ont bien bu, on apporte le moins bon.  
Mais toi, tu as gardé le bon vin jusqu’à maintenant. » 
Tel fut le commencement des signes  
que Jésus accomplit. C’était à Cana de Galilée.  
Il manifesta sa gloire, et ses disciples crurent en lui. (2,1-11) 

 
Gloire à toi, Seigneur ! 

 
 

 
Prédication 

Jésus est invité à des noces, il est accompagné de ses disciples, 
Marie, sa mère est également présente et le vin vient à 
manquer ! Saint Jean, nous le savons, ne raconte pas l’histoire de 
Jésus comme les trois autres évangélistes. Il est aussi le seul à 
relater les noces à Cana en Galilée ! Dès les premiers mots de son 
récit, il désire nous emporter jusqu’à Jésus, non pas seulement à 

travers son histoire, mais jusqu’à devenir un avec lui1 ! Le récit 
que nous venons d’entendre, nous indique la mission de Jésus2. 
Dans son commentaire, Jean Zumstein insiste afin que nous ne 
nous arrêtions pas aux détails de ces noces si particulières, je le 
cite : Le récit doit être lu comme un tout, et il [nous] fait voir que 
la gloire divine se manifeste à travers Jésus3.  Voilà où Jean 
l’évangéliste désire nous emporter ! 
 

Le livre du prophète Jérémie évoquait un monde frappé de 
sécheresse, un monde assombri et atterré. D’ailleurs, ce monde 
ne ressemble-t-il pas étrangement à celui dans lequel nous 
évoluons ? Où les petits peinent et se voilent la tête de honte4 ? 
Au cœur du désarroi, la clameur de Jérusalem monte vers le 
Seigneur5 : Toi, Seigneur, tu es au milieu de nous, ton nom est 
invoqué sur nous ; ne nous délaisse pas6 ! 
 

C’est dans ce monde divisé que le verbe s’est fait chair et qu’il 
habite parmi nous7 ! C’est ce que nous avons célébré dans la nuit 
de Noël ; c’est aussi ce message qu’ont emporté les mages en 
rentrant dans leurs pays8. C’est encore ce qui est devenu 
manifeste dans les eaux du Jourdain : Voici l’Agneau de Dieu qui 
ôte le péché du monde9. 
 

Oui, c’est dans ce monde-là, le nôtre, morcelé et corrompu, 
enténébré et hostile que Dieu a choisi de dévoiler son Fils, et en 
son Fils, sa gloire. Qu’est-ce qui a transformé l’eau en vin ? 
Qu’est-ce qui a guéri ces malades qui venaient nombreux auprès 
de Jésus ? Qu’est-ce qui a fait se relever d’autres de leur péché et 
vivre la joie du pardon ? Le récit des noces de Cana, nous le 
dévoile ou nous le rappelle, c’est la présence de Jésus ! Oui, sa 
seule présence change les ténèbres en lumière, la tristesse en 
joie.  
 



Dans le dialogue de Marie avec Jésus et de Jésus avec sa mère, 
une parole s’impose. Marie l’adresse aux disciples et à ceux qui 
l’entourent : Quoi qu’il vous dise faite-le (v5) ! Marie vient de 
saisir que son fils est sur un autre chemin que celui connu jusque-
là par les siens, et même si son heure n’est pas encore venue (v4), 
il est en chemin et dorénavant sa seule présence, qui vient de 
changer l’eau en vin, fait et fera toute chose nouvelle10, et ce 
jusque dans ce monde enténébré, jusque dans nos sociétés 
desséchées, qui se recroquevillent sur elles-mêmes, jusque dans 
nos communautés qui pensent parfois trouver le salut dans le 
seul passé !  
 

Dans ce court dialogue avec sa mère, Jésus met aussi une 
distance entre lui et tous ceux et celles qui voudraient le retenir 
ou lui imposer quoique que ce soit ! Marie en est saisie :  Quoi 
qu’il vous dise faite-le ! Ses mots expriment sa confiance, 
[confiance] inconditionnelle de la mère en son Fils. Cette 
confiance se concrétise dans une ouverture sereine à l’avenir, 
dans une ferme espérance que Jésus va agir d’une façon 
réparatrice et libératrice. En ce sens Marie, incarne le visage de 
la foi, qui sera en quelque sorte confirmée par sa présence au 
pied de la croix11.  
 

Je le répète, c’est dans ce monde que Dieu se manifeste en son 
Fils, qu’il dévoile sa gloire qui ne désire rien d’autre que de nous 
remettre debout12, de réparer ceux que la vie a cassés, de 
réconforter ceux qui pour une raison ou pour une autre sont 
meurtris ! Ceux et celles, qui sont desséchés par les épreuves de 
la vie ! Et surtout éveiller la confiance et partager avec tous ceux 
et celles qui se fient en lui, le vin de la joie ! 
 

À cette manifestation de la gloire de Dieu, à cette révélation de 
sa bonté qui nous est offerte ; en pèlerins, nous pouvons, faire 

nôtre la prière du prophète : Toi, Seigneur, tu es au milieu de 
nous, ton nom est invoqué sur nous ; ne nous délaisse pas ! 
Grégoire de Naziance, quant à lui, nous exhorte : Cherchons à 
être comme le Christ, car le Christ est lui aussi devenu comme 
nous : […] Il assuma le pire, pour nous faire don du meilleur13. 
 

1 Jean 17,20 

2 Jean Zumstein, L‘évangile selon Saint Jean,  

Labor et Fides 2014 Vol I, p.93 

3 Jean Zumstein, L‘évangile selon Saint Jean, p.100 

4 Jérémie 14,2-3 

5 Jérémie 14,2.7 

6 Jérémie 14,9b 

7 Jean 1,14 

8 Matthieu 2,1-12 

9 Jean 1,29 

10 Apocalypse 21,5 

11 Jean Zumstein, L‘évangile selon Saint Jean, p.97 

12 Saint Iréné (122-200), La gloire de Dieu c’est l’homme vivant 

Adversus haereses IV, 20, 7 

13 Grégoire de Naziance (329-390), Discours 1, 5 ; 78,  

Sources chrétiennes 247 

 
 
 
 
 
 
 
                                                                                    



Je crois en Dieu, le Père, tout-puissant, créateur du ciel et de la terre. 
 

Je crois en Jésus Christ, son Fils unique, notre Seigneur, qui a été conçu 
du Saint Esprit et qui est né de la Vierge Marie. Il a souffert sous Ponce 
Pilate, il a été crucifié, il est mort, il a été enseveli, il est descendu aux 
enfers. Le troisième jour, il est ressuscité des morts, il est monté au 
ciel, il est assis à la droite de Dieu, le Père tout-puissant, et il viendra 
de là pour juger les vivants et les morts. 
 

Je crois au Saint-Esprit, la sainte Église universelle, la communion des 
saints, la rémission des péchés, la résurrection de la chair et la vie 
éternelle. Amen. 
 

Assemblée : Oh ! viens, Seigneur, ne tarde pas, Viens dissiper 
l’obscurité Où nous devons toujours marcher, Remplis nos yeux de ton 
éclat ! 
 

Brillant soleil, très pur matin, Nous aimerions te contempler,  
Nous réjouir de ta beauté, Oh ! lève-toi sur nos chemins.  
 

Nous n’abordons jamais au port, Tous nos pas sombrent dans le soir. 
Rends-nous la joie, rends-nous l’espoir, Délivre-nous de notre mort.  
 

Parais enfin et nous vivrons, Nous n’aurons plus aucune peur, En joie 
tu changeras nos pleurs, Et pour toujours nous chanterons. (31/10) 
 

Offrande (jeu d’orgue) 

Prière d’offrande  

Seigneur,  
avec l’offrande que voici nous élevons nos mains  
pour te rendre grâce. 
Apprends-nous à la partager  
avec celles et ceux que tu nous as confiés.  
Tu es béni pour les siècles des siècles. 

 

Prière d’intercession 

Jésus dit : « Je suis la lumière du monde. 
Celui qui marche à ma suite  
ne marchera pas dans les ténèbres. » 
Présentons-lui notre prière.  

 
Pour que ta lumière illumine le pas de ceux  
qui cherchent un chemin de justice et de paix.  
Seigneur, nous te prions. 
R/ 

Pour que ta lumière brille 
dans les régions du monde où sévit la guerre. 
Seigneur, nous te prions. 
R/ 

Pour que ta lumière guide les hommes et les femmes  
qui ont l’audace de parler en vérité 
et qui posent des gestes de réconciliation.  
Seigneur, nous te prions. 
R/ 

Pour que ta lumière réchauffe le cœur de ceux  
qui vivent un moment de tension ou de séparation. 
Seigneur, nous te prions. 
R/ 

Pour que ta lumière enveloppe les blessés de la vie  
et les hommes et les femmes qui traversent  
l’épreuve du doute ou du désespoir. 
Seigneur, nous te prions. 



R/ 

Pour que ta lumière brille aux yeux de ceux  
qui ont achevé leur course sur la terre 
et en ceux qui portent le deuil. 
Seigneur, nous te prions. 
R/ 

Seigneur Jésus,  
accorde-nous de marcher dans ta lumière. 
Tu es béni pour les siècles des siècles.  

  
 
Notre Père qui es aux cieux,  
que ton nom soit sanctifié,  
que ton règne vienne,  
que ta volonté soit faite  
sur la terre comme au ciel.  
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour,  
pardonne-nous nos offenses  
comme nous pardonnons  
aussi à ceux qui nous ont offensés  
et ne nous laisse pas entrer en tentation,  
mais délivre-nous du mal,  
car c’est à toi qu’appartiennent le règne,  
la puissance et la gloire,  
aux siècles des siècles. Amen. 
 

 
 
 

Assemblée :  Nos cœurs te chantent, nos voix aimantes, Te célèbrent, 
Fils de Dieu. Joie et lumière, où la prière Dit enfin ce que tu veux ! 
Quand nous oppresse mal ou détresse, Ta joie demeure, et à toute 
heure Tu tiens nos vies : Alléluia ! Nos cœurs désirent ton seul sourire, 
Ton seul visage, ton seul message. Nos cœurs te chantent : Alléluia ! 
 

Dure ou sereine, ma vie est pleine Du mystère de ta paix, Et reste 
heureuse et si joyeuse De te louer à jamais. Ta croix domine et illumine 
Toutes mes craintes, toutes mes plaintes, Tu vis, tu règnes : Alléluia ! 
Que je choisisse, que je saisisse Toujours la trace que fait ta grâce, 
Nos cœurs te chantent : Alléluia !                                                      (41/05) 
 
Envoi 

 

 

 
Bénédiction 
 

Que le Seigneur te bénisse et te garde. 
Que le Seigneur fasse briller sur toi son visage 
et t’accorde sa grâce. 
Que le Seigneur (+) tourne vers toi son visage  
et te donne la paix. 
 

 
 

 
 

 


